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Cou ver ture de l’ou vrage La va leur du foot bal leur. Socio- histoire d’une pro duc tion

col lec tive.

Contrai re ment à ce que pour rait in di quer son titre, ce livre ne four nit
pas de mé thode pour dé ter mi ner le «  prix  » d’un foot bal leur. Il
cherche à ex pli quer plus fon da men ta le ment les rai sons, his to riques,
so cio lo giques et éco no miques de la place du foot ball dans notre so ‐
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cié té et de la « va leur », dans sa plu ra li té, qu’on lui ac corde, no tam‐ 
ment celle de ses prin ci paux ac teurs, les joueurs. Faire la syn thèse
d’un tel ou vrage (plus de 300 pages) est dif fi cile tant les thèmes abor‐ 
dés sont nom breux et les ma té riaux em pi riques mo bi li sés très di vers
(ar chives, en tre tiens, en quête, pro so po gra phies…).

La pre mière par tie, his to rique, re vient sur l’ori gine et l’ex pan sion du
foot ball et nous ex plique com ment on est passé d’une pra tique spor‐ 
tive des ti née à la for ma tion des fu tures élites an glaises et qui s’est
for te ment po pu la ri sé à un « bu si ness » mon dial. La se conde traite des
fon de ments de la po pu la ri té du foot ball que ce soit au ni veau des
pro prié taires, en tre pre neurs, par fois mil liar daires et au jourd’hui
fonds de pla ce ments ou États, qui ac ceptent la plu part du temps de
perdre de l’ar gent dans les clubs et au ni veau des sup por ters qui per‐ 
mettent d’ex pli quer la de mande de foot ball dans les stades et à la té‐ 
lé vi sion. Cette par tie, no dale, per met d’ex pli quer la forte crois sance
de l’éco no mie du foot ball de puis les an nées 1990 grâce aux ap ports fi‐ 
nan ciers des pré si dents, de l’ex plo sion des droits TV et, plus ré cem‐ 
ment, de l’in fla tion des re ve nus com mer ciaux jus ti fiés par la mon dia‐ 
li sa tion. La troi sième par tie s’in té resse au mar ché du tra vail des foot‐ 
bal leurs et traite no tam ment du fait que ce sont les joueurs qui
« captent la rente » foot bal lis tique. Enfin, la der nière par tie exa mine
les fortes in éga li tés sa la riales entre foot bal leurs, no tam ment entre les
su per stars et les autres. En ré su mé, plus qu’une simple ex pli ca tion de
«  la va leur du foot bal leur  », l’au teur nous pro pose une lec ture cri‐ 
tique, non éco no mique, de l’éco no mie du foot ball et de son évo lu tion.
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Le livre offre sans conteste une base de connais sances consi dé rable
sur l’éco no mie du foot ball. De ce point de vue, on ne peut qu’en re‐ 
com man der la lec ture. Cer taines thèses qui y sont dé fen dues ouvrent
ce pen dant plus le débat qu’elles n’en tranchent la ques tion. L’hy po‐ 
thèse la plus forte concerne sans nul doute la « rup ture » his to rique
consé cu tive à «  l’arrêt Bos man  », cha pitre 9. Pour l’au teur, il s’agit
d’une «  fausse rup ture  », «  un de ces mythes sa vants qui, à force
d’être in vo qués, fi nissent par avoir tous les atours d’un fait scien ti fi‐ 
que ment éta bli. », p. 221. Si on ne peut qu’être d’ac cord avec l’au teur
sur l’in vo ca tion abu sive de cet arrêt, no tam ment dans les mé dias,
pour ex pli quer toutes les « soi- disant » dé rives du foot ball mo derne,
af fir mer qu’il n’a eu que peu d’effet et que les ten dances pré cé daient
1995 sus cite néan moins quelques in ter ro ga tions.
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Pour de nom breux éco no mistes, l’arrêt Bos man a été un tour nant qui
a per mis la libre cir cu la tion des foot bal leurs en Eu rope. Le mar ché
des joueurs est vrai sem bla ble ment le mar ché le plus mon dia li sé pour
un seul type de com pé tence  ; rares sont en effet les autres pro fes‐ 
sions qui se dé placent aussi fa ci le ment. En ce sens, le mar ché des
foot bal leurs est in té res sant car il donne une idée de la ma nière dont
fonc tion ne rait un mar ché du tra vail mon dial to ta le ment ou vert. Et
cela a for cé ment eu des consé quences en ma tière de dis tri bu tion des
ta lents entre ligues et entre clubs, d’in éga li tés sa la riales et de seg‐ 
men ta tion du mar ché du tra vail, d’équi libre com pé ti tif, etc. Il est vrai
que si cette lé gis la tion a été une condi tion né ces saire, elle n’a ce pen‐ 
dant pas été suf fi sante pour ex pli quer les «  trente glo rieuses  » du
foot ball. Deux autres « chocs » l’ont ac com pa gné : l’aug men ta tion des
droits  TV d’un côté, et l’achat de clubs par des mil liar daires et des
États de l’autre. La com pa rai son avec les États- Unis où le foot ball
(soc cer) est for te ment ré gu lé avec no tam ment un mar ché du tra vail
mo no po lis tique au rait été ici in té res sante.
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D’autres pas sages du livre peuvent prê ter à débat. Af fir mer dans l’in‐ 
tro duc tion que la théo rie éco no mique «  se contente d’en vi sa ger les
choses dans la pers pec tive du prix », p. 14 fait l’im passe sur la dis tinc‐ 
tion que fait l’éco no mie clas sique entre « va leur d’usage » et « va leur
de mar ché  » (dis tinc tion déjà pro po sée par A.  Smith). Par ler d’une
«  bulle  », p.  251 pour ca rac té ri ser le mar ché des trans ferts pour rait
être cette fois réel le ment « un mythe sa vant » re pris un peu par tout
mais sans vé ri table fon de ment. In vo quer un son dage du syn di cat eu‐ 
ro péen des clubs (ECA) pour conclure qu’il y au rait un dés in té rêt du
foot ball chez les jeunes, p. 304 est un peu im pru dent en re gard de la
re pré sen ta ti vi té de l’en quête et du po ten tiel conflit d’in té rêt de ces
clubs, cher chant, par cette conclu sion, à « vendre » le pro jet de Super
League eu ro péenne. Enfin, la ré fé rence au foot ball fé mi nin, p.  299
aura mé ri té une lec ture plus ana ly tique.
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Toutes ces re marques n’en lèvent bien en ten du rien à la ri chesse et à
l’in té rêt de cet ou vrage ro bo ra tif, mais sont for mu lées au contraire
pour ali men ter l’échange scien ti fique.
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